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Le prix de la liberté   

Lorsque le Christ a préparé ses douze premiers pionniers qui ont changé le monde, il leur a 

clairement indiqué le prix à payer :  

Voici que je vous envoie comme des brebis au milieu des loups ; soyez donc rusés comme 

des serpents et simples comme des colombes. Mais prenez garde aux hommes, car ils 

vous livreront aux tribunaux et vous flagelleront dans leurs synagogues (Matthieu 10:16-

17).  

Puis Jésus dit à ses disciples : "Si quelqu'un veut venir après moi, qu'il renonce à lui-

même, qu'il se charge de sa croix et qu'il me suive. Car quiconque voudra sauver sa vie 

la perdra, mais quiconque perdra sa vie à cause de moi la retrouvera" (Matthieu 16:24-

25).  

Quel prix ces premiers disciples ont-ils finalement payé pour s'associer à Christ ? Les paroles 

de Christ étaient-elles simplement un langage symbolique, à ne pas prendre au pied de la 

lettre ? Il n'aurait sûrement pas permis à ses disciples de donner leur vie, n'est-ce pas ? 

L'histoire répond à ces questions :  

● André a été crucifié.  

● Barthélemy a été crucifié.  

● Jacques, le fils d'Alphée, a été lapidé à mort.  

● Jacques, le fils de Zébédée, a été décapité.  

● Jean, le fils de Zébédée, fut torturé et banni sur l'île inhabitée de Patmos.  

● Pierre fut crucifié la tête en bas.  

● Philippe a été crucifié la tête en bas.  

● Thomas a été martyrisé en Inde.  

● L'apôtre Paul et Jean le Baptiste, qui ne faisaient pas partie des 12 disciples initiaux 

mais qui étaient deux des premiers dirigeants du Christ, ont été décapités.  

 

Pour être un véritable disciple du Christ - et un pionnier qui change la nation - nous devons 

être prêts à donner notre propre vie. Cet état d'esprit doit imprégner et influencer tout ce que 

nous faisons et vivons. Et si nous voulons voir l'Amérique se transformer, c'est l'un des 



éléments non négociables. Une autre qualité, donc, qui sera nécessaire pour redresser cette 

nation, est d’être déterminés à considérer qu'aucun coût n'est trop élevé.  

William Wilberforce, qui a mené les efforts pour éradiquer l'esclavage en Grande-Bretagne, 

l'a compris et démontré. Dans le grand film sur sa vie, Amazing Grace, le majordome de 

Wilberforce le surprend dans un moment de prière privée. Lorsqu'on lui demande s'il a trouvé 

Dieu, la réponse poignante de Wilberforce est la suivante : "Je pense qu'Il m'a trouvé".  

En effet, Dieu a "trouvé" Wilberforce : il s'est tellement attaché à Son cœur et à Ses désirs 

qu'aucun prix n'était trop élevé pour la cause. La passion de ce réformateur pour la fin de 

l'esclavage lui a causé des maux d'estomac, des cauchemars, du ridicule et quatre décennies 

de travail sans relâche.  

Quelques jours avant sa mort, cependant, le vote décisif est intervenu pour éliminer 

l'esclavage d'Angleterre. Étonnamment, lorsque la loi est devenue officielle trois jours après 

le vote, l'esprit de Wilberforce a quitté ce monde ! Thomas Buxton, un ami personnel et 

membre de la Chambre des communes à l'époque, a dit de lui : "Le jour qui a marqué la fin de 

ses travaux a marqué la fin de sa vie." (1)  

 

Avez-vous été trouvé ? La cause de Christ vous a-t-elle possédé ?  

 

Lorsque Dieu a conduit les premiers Pèlerins sur cette terre - il était manifestement impliqué 

dans le processus - ils sont venus avec des cœurs prêts à payer le prix que le rêve leur coûterait. 

Une partie de leur cause déclarée était : " Pour la gloire de Dieu et l'avancement de la foi 

chrétienne... ". (2) Les Pèlerins sont arrivés sur un navire exigu et sale, dans des eaux troubles 

remplies de déchets humains et de vomissures. Et mal préparés aux épreuves de cette 

nouvelle terre, notamment à un hiver brutal. Plus de la moitié d'entre eux périront avant la fin 

de leur premier été.  

Ces Pèlerins n'étaient pourtant pas des ratés. En plantant une croix sur la plage où ils ont 

débarqué à Cape Henry, et en consacrant cette terre à l'évangile et à la gloire de Dieu, ils ont 

créé un héritage sacré. Le ciel honore toujours la piste qu'ils ont tracée et les prières qu'ils ont 

prononcées. Enterrés dans le sol de la liberté, ils sont devenus une partie essentielle de 

l'héritage dont nous jouissons aujourd'hui. Tous pionniers, leur héritage est vivant.  

Le prix qu'ils ont payé pour créer un avant-poste pour l'Évangile a créé une dette pour ceux 

qui ont suivi, y compris nous aujourd'hui. Notre dette n'est pas seulement de préserver la 

liberté, mais aussi de préserver cette terre comme une lumière de vérité - un phare, une ville 



sur une colline - pour toutes les autres nations. Si nous payons notre dette aujourd'hui, le 

chemin difficile que nous traçons vers l'ancienne route deviendra le chemin glorieux que nos 

enfants emprunteront demain.  

L'Amérique a été formée avec le sang, la sueur et les larmes de nombreux pionniers qui ont 

payé le prix. Lorsque John Adams fut élu délégué de Boston en 1770, il savait que cela était 

considéré comme une trahison envers le roi d'Angleterre ; Adams pensait que cette décision 

lui coûterait tout. Il informa sa femme Abigail : "J'ai accepté un siège à la Chambre des 

représentants, et j'ai ainsi consenti à ma propre ruine..." (3) 

Combien, aujourd'hui, accepteraient un siège au Congrès s'ils savaient qu'il pourrait leur 

coûter tout ce qu'ils possédent ? À l'époque d'Adams, d'ailleurs, les membres du Congrès ne 

recevaient même pas de salaire - seulement une petite indemnité journalière. Il n'y a pas 

beaucoup de membres actuels du gouvernement qui serviraient notre nation sans être payés, 

et encore moins qui le feraient au péril de leur vie.  

Adams n'en avait pas fini avec sa déclaration, cependant. Après avoir informé Abigail qu'il avait 

consenti à sa propre ruine, ce pionnier patriote continua : "... à votre ruine, et à la ruine de nos 

enfants. Je vous donne cet avertissement, afin que vous puissiez préparer votre esprit à votre 

destin." (4) 

Incroyable, mais Adams avait été trouvé ! Son amour de la liberté et sa conviction que Dieu 

lui-même établissait les États-Unis d'Amérique signifiaient que, pour lui, aucun prix n'était trop 

grand à payer. Comment Abigail se sentait-elle à ce sujet ? Trahie ? Horrifiée ? A-t-elle menacé 

de le quitter ? Pas du tout. Elle aussi, comme Wilberforce, avait été trouvée. Selon Adams, 

Abigail éclata en sanglots et s'écria : " Eh bien, je suis prête, dans cette cause, à courir tous les 

risques avec vous, et à être ruinée avec vous, si vous êtes ruiné. " (5)  

Quelle passion étonnante ces deux patriotes possédaient pour la cause ! Comparez cette 

attitude sacrificielle et serviable avec la soif égoïste de prestige, de pouvoir et de gain financier 

qui motive de nombreux dirigeants séculiers en Amérique aujourd'hui. La différence est 

dégoûtante. De l'achat et la vente de votes aux vacances financées par les contribuables en 

passant par les jets privés. Pour beaucoup, Washington, D.C. est devenu la maison des riches, 

des célèbres et des exploiteurs.  

Lors de la signature de la Déclaration d'indépendance, quelques années plus tard, Adams, ainsi 

que ses collègues signataires, ont à nouveau accepté le coût potentiel et probable de la liberté 

: "Pour le soutien de cette déclaration, avec une ferme confiance dans la protection de la Divine 

Providence, nous nous engageons mutuellement à donner nos vies, nos fortunes et notre 

honneur sacré." (6)  



Adams déclarera plus tard à Abigail : "Je suis bien conscient du labeur, du sang et du trésor qu'il 

nous en coûtera pour maintenir cette déclaration et soutenir et défendre ces États. Pourtant, 

au travers de ces ténèbres, je peux voir les rayons d'une lumière et d'une gloire ravissantes. Je 

peux voir que la fin vaut plus que tous les moyens." (7) 

Si l'Amérique doit retrouver le chemin de l'ancienne route, ce sera parce qu'une autre 

génération d'Américains patriotes et honorant Dieu revêtira les manteaux de pionniers et la 

recherchera - quel qu'en soit le prix. Certains m'accuseront de marier de manière inappropriée 

l'amour de Dieu et de la patrie, mais c'est mon amour pour Dieu et pour Sa cause sur la terre 

qui alimente ma passion de voir l'Amérique restaurée.  

Comme Adams et nos autres pères fondateurs, je réalise que Dieu a choisi d'élever cette 

nation dans le cadre de Son plan de rédemption de la race humaine. L'Amérique n'a pas été 

créée uniquement pour nous, les Américains. Et elle n'a certainement pas été créée pour la 

jouissance du "rêve américain" narcissique dans lequel nous avons laissé nos désirs se perdre. 

S'associer à Dieu dans Son grand rêve devait être notre privilège et notre destinée. Pour cela, 

aucun coût n'est trop élevé.  

Prions et travaillons pour mettre fin à l'égoïsme dans l'église et à Washington, D.C. Demandons 

une autre génération de pionniers qui perdront leur vie pour trouver la Sienne ; des croyants 

qui accepteront leur dette à la croix et paieront n'importe quel prix nécessaire pour ramener 

l'Amérique sur l'ancienne route. "Allez-vous tenir au carrefour et regardez autour de vous. 

Demandez la direction de l'ancienne route, la route qui a fait ses preuves. Puis prennez-la" 

(Jérémie 6:16, The Message). 

Priez avec moi : 

Père, nous sommes reconnaissants pour ceux qui, dans la grande nuée de témoins, ont payé 

un prix si élevé pour notre cause. Nous sommes humbles devant les sacrifices que tant d'entre 

eux ont consentis. Nous Te demandons de nous pardonner, dans l'église américaine, d'avoir 

laissé notre engagement envers Toi et Ta cause devenir si faible. Pardonne-nous de prêcher 

des messages édulcorés et un évangile centré sur l'homme. 

Nous nous accordons dans l'intercession aujourd'hui sur le fait que dans le réveil à venir, les 

cœurs seront réveillés. La passion pour Toi et Ton royaume l'emportera sur notre 

concentration sur nous-mêmes. Des millions de personnes Te donneront leur cœur et des 

millions d'autres verront leur premier amour restauré. Tu mérites notre entière consécration. 

Guéris notre nation brisée. Ramène-nous sur l'ancienne route de la vérité, de l'intégrité, de la 

droiture et du bon sens. Réveille en nous l’esprit de service, l'amour de notre prochain. Donne-



nous des dirigeants qui T'aiment et T'honorent, Toi et Tes voies. Délivre-nous des mauvais 

gouvernants. Nous Te le demandons au nom du Christ. Amen. 

 

Notre décret : 

Nous décrétons que le dessein de Dieu pour l'Amérique ne sera pas perdu - pas sous notre 

surveillance. 

 

___________________________________ 

1. Dyer, Steven G., Transforming a Nation: How England turned back to God in the 

eighteenthcentury. Can it happen in America? [Transformer une nation : Comment l'Angleterre 

s'est retournée vers Dieu au dix-huitième siècle. Cela peut-il arriver en Amérique ?]. (Oklahoma, 

OK : Steven J. Dyer, 2010). 54. 

2. Mayflower 

 

Lien vers les articles originaux en anglais 

 

Tous les messages de Dutch Sheets Ministries (DSM) et Give Him Fifteen™ sont fournis par DSM en anglais uniquement. 

DSM apprécie les généreux efforts bénévoles des traducteurs à travers le monde pour partager ces messages, mais DSM 

n'est pas en mesure de réviser ces traductions. Le texte ci-dessus en français est une traduction de bonne foi réalisée 

sous la responsabilité de l’Association SHAMAYIM, représentée par Jimmy et Ardoine Balazi. 

https://www.givehim15.com/

